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DÉPARTEMENT DE LA SOMME 


ÉLECTIONS LÉGISLATIVES 


Scrutin de Ballottage du 25 Novembre 1962 


I" Circonscription 


Électrices, Électeurs, 


Nous remercions les 18.127 électrices et électeurs qui, dès le premier tour, nous ont accordé leurs suffrages — 
1.000 de plus que le 23 novembre 1958. Ce gain prouve que des républicains toujours plus nombreux considèrent que pour 
faire obstacle au pouvoir personnel il faut tenir compte des voix communistes. 


Cependant, les résultats électoraux montrent que la réaction a fait « l'unité » en bloquant ses voix sur l'U. N. R. 
dès le premier tour (M. Moore recueille exactement les pertes des Indépendants et du M. R. P.). Cela souligne le danger 
réactionnaire. 


En effet, les monopoles capitalistes sont décidés à accentuer leur politique : 


— l'exploitation accrue des ouvriers des secteurs public et privé, des agents de la fonction publique (Rappelons-nous 
les atteintes à la Sécurité Sociale, les hausses de prix et de loyers accompagnant le bloquage des salaires, l'accen- 
tuation des cadences, etc...). 


— l'élimination des petites entreprises artisanales et commerciales au profit des grands magasins et super-marchés. 
— la disparition progressive des petits paysans au bénéfice des exploitations capitalistes. 
— le détournement des fonds destinés aux vieux. 


— le refus d'équiper notre pays en aménagements sportifs et culturels pour la jeunesse (stades, piscines, cercles culturels), 
et en œuvres sociales (colonies de vacances, jardins d'enfants). 


— le refus d'accorder les moyens indispensables à l’enseignement public et laïque. 


POUR EMPÊCHER TOUTE OPPOSITION A CETTE POLITIQUE, ILS ENTENDENT 
SUPPRIMER PROGRESSIVEMENT LES LIBERTÉS DÉMOCRATIQUES ET SYNDICALES. 

UNE MAJORITÉ U. N. R., À L’ASSEMBLÉE, CE SERAIT L’'AGGRAVATION DU 
DANGER D’UNE DICTATURE DE FAIT. 

Face au péril grave devant lequel est placé le peuple français, le deuxième tour de 
scrutin peut, et doit, voir un sursaut de défense républicaine. 


Devant la concentration de la réaction autour de l’U. N. R., s'impose la nécessité de réaliser l'union de tous les 
républicains afin de batire le candidat du pouvoir personnel, M. Moore. 


La déclaration récente du secrétaire général de la S.F. |. ©., selon laquelle il importe avant tout de battre FU. N.R,, 
y compris en votant le cas échéant pour les candidats communistes, doit favoriser le nécessaire rassemblement des répu- 
blicains. 


Nous appelons les électeurs communistes, socialistes, républicains, à bloquer leurs voix sur le nom de René LAMPS, 
désigné par le suffrage universel pour faire échec au candidat de la réaction. 


RÉPUBLICAINS, s'abstenir, c'est favoriser M Moore. 
Fi fauf voïer, ef vofer... 
Rene LAMPS 
CANDIDAT DU PARTI COMMUNISTE FRANÇAIS 


Remplaçant éventuel : Augustin DUJARDIN, ancien Conseiller de la République. 


Amiens, Imp. du « Courrier » - Nov. 62 Vu : Le Candidat. 
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